
Respectons l’environnement. Ne jetez pas ce programme dans la salle ou sur la voie publique. Merci !
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PARRAIN DU MATCH

23e journée - Vendredi 22 mars à 20h00

ÉVREUX vs GRIES OBERHOFFEN



 P R É S E N T A T I O N
D U  M A T C H

L’ENJEU

ÉVREUX À LA RELANCE
L’ALM Évreux Basket a retrouvé le chemin de la victoire à la maison 
face à Denain il y a deux semaines pour le plus grand plaisir 
des supporters ébroïciens. La Salle Omnisports s’est à nouveau 
enflammée et les Jaune et Bleu ont ce soir l’occasion de lancer 
une nouvelle série à l’image de celle réalisée en début de saison 
(5 victoires consécutives). Pour ce faire, il faudra réaliser un match 
plein face à l’une des équipes surprises de cet exercice 2018/2019 : 
Gries Oberhoffen. Une chose est sûre, les hommes de Fabrice 
Lefrançois ne s’économiseront pas et on compte sur vous pour 
faire un maximum de bruit en leur faveur pour les pousser vers 
la victoire ! 
Allez Évreux ! ©
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COACH
LEFRANCOIS 

Fabrice 
35 ans / FRA

ASSISTANT
NAMURA 

Marc 
34 ans / FRA

 
 
 

8
BOUQUET 

Damien 
Arrière/Ailier / 1,96 m 

24 ans / FRA

15
HO YOU FAT 

Steeve 
Intérieur / 2,02 m 

30 ans / FRA

9
DINAL 

Kevin 
Pivot / 2,02 m 

25 ans / FRA

5
SCOTT 
Antwan 

Meneur / 1,85 m 
27 ans / USA

4
LÉON 

Théo 
Arrière / 1,80 m 

26 ans / FRA

17
BALLO 

Drissa 
Pivot / 2,08 m 
23 ans / MAL

13
MICHEL 

Gary 
Ailier / 1,93 m 
20 ans / FRA

6
BOOKER 

Frank 
Arrière / 1,91 m 
24 ans / ISL-USA

10
LAVIEILLE 

Kévin 
Intérieur / 1,98 m 

22 ans / FRA

 
 

23
ATKINS 

Manny 
Ailier / 2,01 m 
28 ans / USA
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 P R É S E N T A T I O N
D U  M A T C H

LA STAR D’EN FACE

EVAN YATES
Arrivé courant novembre en Alsace pour remplacer 
le Lituanien Zygimantas Skucas, l’Américain Evan 
Yates (1,98 m, 27 ans) s’est très rapidement imposé 
dans l’effectif de Gries. Professionnel depuis 4 ans, cet 
intérieur très habile et habitué au jeu “à l’Espagnole” 
prôné par l’entraîneur Ludovic Pouillart. En 16 matchs 
disputés, il tourne à 15,6 points - 8,3 rebonds et 
2,9 passes pour 21,2 d’évaluation en 30 minutes de 
jeu. Élément indispensable dans la raquette, Yates sera 
indéniablement l’un des hommes à surveiller ce soir 
au sein d’un effectif complet et complémentaire. ©
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11
SCHOTT 

Noé 
Arrière / 1,90 m 

22 ans / FRA

7
HILOTTE 

Romain 
Arrière/Ailier / 1,95 m 

27 ans / FRA

6
RIGAUX 
Aurélien 

Meneur / 1,78 m 
30 ans / FRA

4
TARVYDAS 

Darius 
Arrière/Ailier / 2,00 m 

27 ans / LTU

12
SMOCK 

Ywen 
Pivot / 2,04 m 
22 ans / FRA

15
NOEL 

Gide 
Intérieur / 2,00 m 

26 ans / FRA

 
 
 

ASSISTANT
BUREAU 

Maxime 
25 ans / FRA

COACH
POUILLART 

Ludovic 
42 ans / FRA

10
ZENGOTITABENGOA 
GARCIA 
Asier 

Ailier / 1,99 m 
30 ans / ESP

14
YATES 
Evan 
Intérieur/pivot / 1,98 m 

28 ans / USA

8
CORTALE 
Olivier 
Pivot / 2,07 m 

21 ans / FRA

9
FORCADA SANCHEZ 
Xavier 
Meneur / 1,93 m 

30 ans / ESP

13
SIEGWARTH 
Yann 
Meneur/Arrière / 1,85 m 

25 ans / FRA
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DU 2 AU 6 AVRIL 2019
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TROIS QUESTIONS À…

MARC NAMURA
NOUVEL ASSISTANT DE L’ALM ÉVREUX BASKET

Comment s’est déroulée ta signature au sein de l’ALM en 
qualité d’assistant coach ?
Je venais de trouver un accord à l’amiable avec mon club précédent, 
j’étais libre après une demi-saison en NM1. J’ai été contacté quelques 
jours après par Fabrice que je connais depuis 10 ans mais avec qui 
je travaille chaque année sur le camp du Fab5, à Évreux. J’en profite 
pour le remercier de sa confiance, remercier l’ALM Évreux pour leur 
accueil et avoir une pensée pour Sylvain à qui je souhaite un prompt 
rétablissement !

Quel est ton rôle auprès de Fabrice ?
Je suis là pour faciliter le travail de Fabrice et aider l’équipe. Je 
m’occupe de la partie scooting adverse, des entraînements individuels 
de joueurs (apte ou en reprise comme Drake). Être assistant est un 
métier à part entière et complètement différent du métier de coach 
d’une équipe professionnelle. Fabrice prend toutes les décisions 
finales, mon rôle est d’être force de proposition sur les choix tactiques, 
les options par rapport à chacune des équipes rencontrées.

Peux-tu revenir sur ton 
parcours avant ton arrivée 
à l’ALM ?
Passé par le centre de formation 
de Châlons-en-Champagne 
dont je suis originaire, j’ai eu 
la chance d’être coaché par 
Éric Bartecheky en espoir Pro B (et je me rappelle aussi d’une lourde 
défaite... à Évreux ! Avec les Mazeroi, Juillet, Plateau !). J’ai aussi joué 
deux saisons pour l’équipe de France militaire. J’ai commencé à 
entraîner à 15 ans, j’ai passé mes formations en plus de jouer. J’ai 
arbitré en championnat de France. J’ai coaché à Recy Saint-Martin 
en NM3, en NM2 à Saint-Dizier, puis j’ai été responsable technique à 
Vitry-le-François. J’étais cette année coach à Aubenas en NM1, mais 
l’aventure a pris fin début janvier. Je suis donc très heureux de rebondir 
du côté de l’ALM, un club historique avec des supporters fantastiques !

Par Julie Perrin



IMPRIMER, COPIER, SCANNER 
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246 Rue Maryse Bastié Zac du Long Buisson 
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tous fiers de ALM Evreux Basket
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CLASSEMENT MATCHES POINTS MOYENNE
Équipes % MJ V D Pour Contre GAP Pour Contre

1 Orléans 78% 22 17 5 1873 1688 1.1096 85.1 76.7
2 Roanne 77% 21 16 5 1766 1586 1.1135 84.1 75.5
3 Nancy 73% 22 16 6 1737 1565 1.1099 79 71.1
4 Vichy-Clermont 69% 22 15 7 1839 1806 1.0183 83.6 82.1
5 Saint-Chamond 69% 22 15 7 1772 1638 1.0818 80.5 74.5
6 Rouen 64% 22 14 8 1773 1669 1.0623 80.6 75.9
7 Gries-Oberhoffen 55% 22 12 10 1885 1835 1.0272 85.7 83.4
8 Blois 50% 22 11 11 1656 1720 0.9628 75.3 78.2
9 Poitiers 50% 22 11 11 1806 1773 1.0186 82.1 80.6

10 Nantes 50% 22 11 11 1692 1712 0.9883 76.9 77.8
11 Paris 43% 21 9 12 1627 1689 0.9633 77.5 80.4
12 Lille 41% 22 9 13 1725 1765 0.9773 78.4 80.2
13 Evreux 41% 22 9 13 1729 1806 0.9574 78.6 82.1
14 Quimper 37% 22 8 14 1765 1818 0.9708 80.2 82.6
15 Denain 32% 22 7 15 1607 1694 0.9486 73 77
16 Caen 28% 22 6 16 1610 1779 0.905 73.2 80.9
17 Aix-Maurienne 28% 22 6 16 1570 1755 0.8946 71.4 79.8
18 Chartres 23% 22 5 17 1812 1946 0.9311 82.4 88.5

Ce classement ne tient pas compte du résultat du match Paris Basketball vs Roanne joué hors nos délais de bouclage.

AVANTAGE GRIES OBERHOFFEN !

6

LE FIL DE LA SAISON
Journée Date Match Score Top-marqueur Pts

1 13.10.2018 @ ORLÉANS 66-87 Steeve HO YOU FAT 16

2 19.10.2018 NANTES 93-57 Steeve HO YOU FAT 31

3 27.10.2018 @ NANCY 74-70 Antwan SCOTT 26

4 02.11.2018 @ AIX-MAURIENNE 87-92 Steeve HO YOU FAT 21

5 09.11.2018 ROANNE 92-87 Ruphin KAYEMBE 23

6 17.11.2018 @ POITIERS 84-104 Antwan SCOTT 24

7 23.11.2018 CAEN 86-76 Damien BOUQUET 21

8 07.12.2018 @ GRIES OBERHOFFEN 79-85 Steeve HO YOU FAT 27

9 14.12.2018 CHARTRES 94-87 Antwan SCOTT 28

10 18.12.2018 @ ROUEN 79-98 Steeve HO YOU FAT 19

11 21.12.2018 LILLE 82-75 Antwan SCOTT 23

12 27.12.2018 @ PARIS BASKETBALL 81-96 Steeve HO YOU FAT 25

13 11.01.2019 SAINT-CHAMOND 67-79 Antwan SCOTT 18

14 15.01.2019 VICHY-CLERMONT 91-95 Théo LÉON 24

15 18.01.2019 @ DENAIN 60-87 Kevin DINAL 14

16 25.01.2019 BLOIS 67-69 Manny ATKINS 19

17 02.02.2019 @ QUIMPER 73-68 Antwan SCOTT 7

18 08.02.2019 ROUEN 76-88 Steeve HO YOU FAT 24

19 01.03.2019 @ LILLE 83-94 Steeve HO YOU FAT 17

20 05.03.2019 @ CAEN 81-68 Kévin LAVIEILLE 17

21 08.03.2019 DENAIN 68-65 Théo LÉON 21

22 15.03.2019 @ VICHY-CLERMONT 83-93 Damien BOUQUET 20

23 22.03.2019 GRIES OBERHOFFEN  

24 29.03.2019 QUIMPER  

25 06.04.2019 @ BLOIS  

26 12.04.2019 POITIERS  

27 19.04.2019 @ ROANNE  

28 23.04.2019 ORLÉANS  

29 27.04.2019 @ CHARTRES  

30 03.05.2019 PARIS BASKETBALL  

31 07.05.2019 @ NANTES  

32 12.05.2019 AIX-MAURIENNE  

33 17.05.2019 NANCY  

34 24.05.2019 @ SAINT-CHAMOND  



Une nouvelle aventure collective
Une longue et belle histoire. Depuis 1987, l’ALM Évreux Basket 

demeure pensionnaire de la LNB (Pro A, Pro B). Une fidélité peu 

commune. Comme pour les écoliers, l’été, on efface presque tout 

et on recommence. Cette nouvelle saison s’annonce comme une 

nouvelle aventure collective. Les dirigeants amicalistes ont décidé 

aussi de jouer la continuité en conservant six joueurs de l’effectif 

passé. Des nouvelles têtes ont rejoint le club.

Tous les passionnés qui font vibrer le centre omnisports auront le 

plaisir de retrouver Drake Reed. Voilà un guerrier, un batailleur 

des terrains, un joueur électrisant  qui ne baisse jamais les 

bras. C’est son quatrième passage à Évreux, et ce n’est pas un 

hasard. Incontestablement, les valeurs de l’ALM et celles du 

natif du Missouri sont communes : être dur au mal, jouer avec 

passion et rigueur, mais posséder un grain de folie pour embraser 

l’assistance qui ne demande qu’à s’enflammer pour son équipe 

fétiche. Messieurs, faîtes nous rêver et nous serons au rendez-vous 

de vos exploits.

Guy LEFRAND
Maire d’Évreux,

Président d’Évreux Portes de Normandie
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TOUTES LES RENCONTRES

ROANNE - NANCY
DIMANCHE 24 MARS À 17H00

REMEMBER BERCY...
Match au sommet, ce dimanche après-midi, à Roanne, entre deux des trois favoris pour la montée 

directe. Une confrontation qui rappellera aux nostalgiques les grandes heures des deux clubs...

Printemps 2007. La Chorale de Jean-Denys Choulet, portée par son trio US de luxe, composé de Dee Spencer, 
Marc Salyers et Aaron Harper et respectivement n°1, 2 et 3 au scoring dans l'élite (seule et unique fois dans 

l'histoire !) a le vent en poupe. En février, elle s'est déjà imposée lors de la Semaine des As; En face, le SLUC est 
aussi à son apogée mais sort de deux finales perdues, à Bercy déjà, face à la SIG (2005) et Le Mans (2006). 

La finale est disputée, mais grâce à un énorme Salyers (27 points), Roanne tire une nouvelle bordée de larmes 
aux fans nancéiens (81-74). Le SLUC prendra ensuite sa revanche, la saison suivante, en faisant exploser 

la Chorale (84-53), le 15 juin 2008. Premier titre de Champion pour Nancy (qui en remportera un second en 
2011). Enfin ! Et revoilà donc ces deux clubs, en pleine reconstruction après une dégringolade en PRO B datant 

de 2014 pour les Ligériens et de 2016 pour Nancy, en lutte (avec Orléans) pour une remontée directe vers l'élite. 
À l'aller, tout début février, le SLUC avait fait exploser Roanne (+16). Il faudra donc aux joueurs de Laurent 

Pluvy une victoire - essentielle -, et si possible remonter tout ou partie de ces 16 points d'écart, le point-average 
pouvant s'avérer capital au final...

55%
ROANNE

CAEN - LILLE
VENDREDI 22 MARS À 20H00

55%
CAEN 

À seulement deux victoires pour 6 défaites sur 2019 et en position de relégable, le CBC jouait gros, il y a dix jours 
en accueillant le Champion sortant, Blois, en plein redressement ces temps-ci. Résultat, une victoire sans bavure 

(+17), forgée sur une défense de fer (54 points encaissés) et un collectif offensif huilé. Malheureusement, 
Caen a rechuté, le week-end dernier, à Poitiers (-12), et si les Caennais sont encore juste au-dessus de la ligne 
de flottaison (16e, 6V-16D), Aix-Maurienne est à égalité et surtout Chartres est revenu à une petite longueur.

ÉVREUX - GRIES OBERHOFFEN
VENDREDI 22 MARS À 20H00

55%
GRIES OBERHOFFEN

À portée des top-équipes de la division début février, les promus de Gries Oberhoffen ont connu depuis 
un gros coup de mou en s'inclinant 4 fois lors des 5 dernières journées. Et s'il n'y a pas grand-chose à redire 
des revers subis à Orléans (-18), Rouen (-11) voire même à Nantes (-10), la défaite de la semaine dernière, 
à domicile face à Chartres, dernier de Pro B, porté par un grand Olivier Romain (26 pts à 7/12 derrière l'arc) 

a surpris. Alors attention à ce déplacement à Évreux, qui vient de remporter 2 de ses 3 derniers matches. 
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DE LA 23e JOURNÉE DE PRO B

PARIS BASKETBALL - POITIERS
VENDREDI 22 MARS À 20H30

50/50Après sa spectaculaire remontée à cheval sur décembre et janvier (6 victoires consécutives), le Paris Basketball 
se cherche un second souffle ces derniers temps. Les joueurs de J-C Prat ont en effet perdu 4 fois lors des 

5 dernières journées (avec une victoire face à Quimper lors d'un match en retard disputé pendant la Leaders 
Cup). Et ils disputaient, lundi soir devant les caméras de RMC Sport, un difficile duel face à Roanne. Attention, 

car le PB86, en visite à Carpentier, surfe sur une série de 5 succès consécutifs !

BLOIS - NANTES
SAMEDI 23 MARS À 20H00 (15e journée)

60%
BLOIS

Situation un peu particulière puisque le Nantes-Blois de la 23e journée avait été avancé au moment de la Leaders 
Cup, le 12 février dernier. L'ADA avait réussi un joli coup en allant l'emporter à La Trocardière (85-90), portée par 
un duo composé de Christopher McKnight (22 pts, 9 rbds) et l'inattendu Thomas Cornely (15 pts, 6 rbds et 7 pds 

pour 22 d'évaluation). Ce soir pourtant, les deux clubs se retrouvent bien, à Blois, mais pour le compte d'une 
rencontre de la 15e journée. Ce match avait en effet été reporté suite à la disparition de Jermaine Marshall. 

CHARTRES - AIX-MAURIENNE
VENDREDI 22 MARS À 20H00

60%
CHARTRES

Comme nous l'explique Karim Atamna dans l'interview figurant par ailleurs, Aix se trouve au cœur d'un tournant 
dans son calendrier. Les Savoyards ont ainsi joué ou vont jouer successivement 3 duels décisifs face à des rivaux 

directs pour le maintien. Le 1er a été perdu face à Quimper, le week-end dernier, et le 3e se déroulera dans une 
semaine avec l'accueil de Caen. Mais ce soir, Chartres, que l'on donnait sonné pour le compte il y a peu mais qui vient 
de l'emporter 2 fois de suite, pourrait bien laisser la lanterne rouge aux Savoyards s'il l'emporte de 9 points ou plus...

QUIMPER - DENAIN
SAMEDI 23 MARS À 20H00

60%
QUIMPER

Plus que poussive cette saison, l'UJAP a la possibilité de sortir la tête des eaux troubles des joutes pour 
le maintien. Les hommes de Laurent Foirest viennent en effet d'enchaîner deux succès très importants face à 

Vichy-Clermont (87-76) et à Aix-Maurienne (93-101), un rival direct que l'UJAP aura donc battu deux fois cette 
saison. Si les Bretons parviennent à confirmer ce soir leur succès de l'aller à Denain (78-88), ils auront creusé 
un≈mini-break de 2 longueurs (plus un double avantage dans les confrontations directes sur ces deux clubs.

ROUEN - ORLÉANS
VENDREDI 22 MARS À 20H30

55%
ROUEN

Sacré duel ce soir au Kindarena ! Les hommes d'Alexandre Ménard sont en effet en mode turbocompresseur depuis 
la mi-janvier en ayant remporté huit victoires sur les 9 dernières journées, dont deux extrêmement probantes 

à Roanne (78-104) et... à Orléans (66-86), leur visiteur du soir. Résultat, les Rouennais, poussifs jusqu'à la reprise 
(6V-7D le 11 janvier), sont revenus se caler à la 6e place (14V-8D), juste derrière le duo Saint-Chamond / Vichy-

Clermont (15-7) et plus si loin des leaders. N'empêche que l'OLB marche aussi très fort ces temps-ci...

SAINT-CHAMOND - VICHY-CLERMONT
VENDREDI 22 MARS À 20H00

55%
SAINT-CHAMOND

Après avoir quelque peu marqué le pas à la reprise de janvier en subissant trois défaites en cinq journées, Saint-
Chamond s'est excellemment repris en mars. Les joueurs d'Alain Thinet surfent en effet sur 4 succès consécutifs, 

certes face à des adversaires de 2e partie de tableau (Quimper, Denain, Aix-Maurienne et Lille), mais dont 
3 d'entre eux ont été acquis à l'extérieur. Une bonne passe à confirmer dans ce derby face à un Vichy-Clermont 

à égalité avec Saint-Chamond à la 4e place de Pro B (15V-7D).
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KARIM ATAMNA (AIX-MAURIENNE)

« QUAND JE REGARDE DANS LE RÉTRO, 
OUI, JE SUIS PLUTÔT FIER... »

À 38 ans (il en aura 39 le 21 décembre prochain), Karim Atamna (1,96 m) n’est pas le plus vieux joueur de PRO B. Victor 
Samnick, au bout du banc de Paris, a presque un an de plus que lui (10/12/1979). Et en LNB, du haut de ses 41 ans (il 
les aura le 28 mars prochain), Mo Dia (Fos) peut poser un œil de vieux sage sur lui. Néanmoins, quand l’arrière d’Aix-
Maurienne a effectué ses premiers dribbles en PRO B, lors de la saison 1999-2000, les Killian Hayes, Théo Maledon ou 
Malcolm Cazalon, n’étaient pas encore nés... Bref, la carrière du Haut-Savoyard, né à Cluses, a de quoi forcer le respect. 
Discussion à cœur ouvert avec l’un des personnages les plus attachants de l’univers LNB...

 ¤ Karim, vous allez sur vos 39 ans et êtes donc l’un des 
doyens de cette PRO B. Les gamins qui débarquent tous 
et causent gaming, vous les supportez encore ?
(Rires) Nous, à Aix-Maurienne, j’avoue qu’on n’a pas trop de casse-
pieds. Mais c’est vrai qu’avec certains de mes collègues joueurs, il 
y a quinze ou vingt ans d’écart ! Donc quand je suis arrivé au club, 
en 1997, certains venaient tout juste de naître... Alors on sent 
quand même un fossé entre les générations. Moi, j’étais ado dans 
les années 90 et l’on n’avait pas tout ce modernisme, ce high-tech 
qui est très présent maintenant. Ça ne me dérange toutefois pas 
ici, car on a des gamins qui écoutent et sont respectueux. Parfois, 
quand on est dans une équipe avec peu de vétérans, on a un 
peu de mal à se retrouver sur la même longueur d’ondes... C’est 
rigolo et ça me fait rester jeune. Mais c’est sûr que quand certains 
débarquaient dans un berceau, moi je révisais mon code pour 
passer mon permis ! En tous cas, ce qui me fait rire, c’est qu’on 
me parle de reconversion presque depuis mes trente ans. Cela fait 
une paye maintenant et moi, je suis toujours là. À 32 ans, un club 

m’a sorti que j’étais bien trop vieux. Après, je me suis pété un 
tendon d’Achille et personne ne me voyait revenir au jeu. Mais je 
me suis battu et, après mes 33 ans, j’ai quand même obtenu une 
accession à l’Élite avec Antibes, remporté la Leaders Cup PRO B la 
même année. Ici, quand je suis revenu, on a gagné le Final Four 
de N1 pour obtenir la remontée du club. J’ai aussi connu mes 
meilleures saisons statistiques à 36 ou 37 ans. Bref, c’est juste un 
petit clin d’œil pour ceux qui veulent mettre des gens dans une 
case en fonction de leur âge. Mais si Dieu me permet de conserver 
la santé, je pense que j’essaierai de continuer à jouer un bon 
moment...

 ¤ Les heures de bus, vous les supportez encore ?
C’est vrai que c’est ça le plus difficile. Les week-ends entiers en 
déplacement, alors qu’on est en âge d’avoir une famille, les trajets 
interminables, cela devient un peu plus un sacrifice. Même la 
charge d’entraînement, je ne la vis pas comme un gamin de 18 ans, 
il ne faut pas se mentir non plus. Mais on apprend à se gérer aussi, 

INTERVIEW GR AND FORMAT
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niveau récupération ou alimentation. C’est ça qui fait la différence 
à mon âge. Il faut optimiser les soins du corps au maximum, sinon 
on n’y arrive pas. 

 ¤ Vous êtes né à Cluses, à une petite centaine de 
kilomètres d’Aix-les-Bains. Comment êtes-vous venu au 
basket puis arrivé à Maurienne  Basket, qui évoluait à 
Aiguebelle ?
En fait, le basket, je m’y suis mis un peu tard. On était dans les 
années 90 et le boom du 3 contre 3, du streetball, avec plein de 
tournois organisés un peu partout. 
Moi, ado, je faisais plutôt du foot, mais 
j’avais plein de copains qui jouaient au 
basket et je m’y suis mis le dimanche, 
sur les City-Stades. C’était aussi les 
débuts du rap, ma jeunesse à moi 
quoi... J’ai adoré l’ambiance, et comme 
l’hiver en montagne est rude, je me 
suis mis petit à petit à dévier vers le 
basket. J’ai accroché. Et pour mon 
arrivée à Maurienne, pour l’anecdote, 
j’ai découvert le matin même que le 
club organisait une détection pour 
son centre de formation. J’ai appelé le 
matin à 10 heures et me suis présenté 
l’après-midi là-bas. J’étais un joueur 
motivé, déterminé, qui venait d’un tout 
petit club comme Cluses, de niveau 
départemental. Je n’avais rien à perdre 
et j’avais envie de côtoyer le top de ma 
catégorie. J’étais un battant même si je 
n’avais pas beaucoup de basket. Ni de 
talent non plus ! Moi, je suis plutôt côté 
travail acharné ! Je n’avais pas vraiment 
un talent inné devant me conduire direct en NBA ! Ils m’ont donné 
ma chance et... en étant toujours dans le business 22 ans après, eh 
bien je suis plutôt bien content d’avoir découvert ce petit encart 
dans le journal annonçant cette détection. 

 ¤ Vous n’y avez fait qu’une saison et 3  petits matches 
en PRO B avant de vous exiler à Cambrai, en N2, à 19 ans 
et demi. Pourquoi ne pas avoir persévéré à l’époque avec 
le club ?
J’ai passé trois ans au centre de formation. Une année en Cadets 
et deux ans en espoirs, en tant que stagiaire pro. Mais je faisais le 
banc et je n’avais pas vocation à jouer toutes les rencontres. J’ai 
grappillé quelques minutes par-ci, par-là, mais je n’étais pas l’un de 
ceux destinés forcément à une carrière pro. On a quand même fini 
Champion de France espoirs en 2000, mais comme je n’avais pas 
l’opportunité d’être intégré vraiment dans l’effectif pro, j’ai décidé 
de lancer ma carrière professionnelle à Cambrai, en N2. 

 ¤ 6  ans entre Liévin, Le Portel et Reims, en N1, puis 
4 saisons à Fos en PRO B, un passage à Antibes avant de 
revenir ici, à Aix, à l’été 2016. Quel regard portez-vous sur 
votre carrière et votre parcours ?
Quand je regarde dans le rétroviseur, comme ce n’est le fruit que d’un 
gros travail pour compenser un manque de talent pur à la base, oui, 
j’en suis plutôt très fier, j’avoue. Surtout que j’ai dû en passer par les 
étages inférieurs, la N2, la N1, etc. Et il faut savoir que la N2, ça n’a 
rien d’évident. Vous vous retrouvez avec pas mal d’anciens pros qui 
ont bourlingué un peu partout. Quand tu sors d’espoir, ils t’attendent 

de pied ferme. Ensuite, j’ai été deux fois 
MVP de N1...

 ¤ J’avais votre titre de MVP 
en 2010, quand vous êtes aussi 
champion de N1 avec Reims...
Oui, mais même s’il n’y avait pas de titre 
officiel de MVP l’année d’avant, j’étais 
le numéro 1 français à l’évaluation de la 
division. Cela m’a permis de vivre des 
choses très fortes, intenses. J’ai gagné en 
expérience et ça m’a permis ensuite de 
signer en PRO B avec un statut de joueur 
majeur avec Fos par exemple. 

 ¤ Revenir ici, en 2016, à 35 ans, 
était-ce une manière de boucler 
la boucle ou un pur hasard ?
Ce n’était pas un plan de carrière non 
plus. Plutôt une opportunité. Après 
ma saison à Antibes, on a fini la saison 
très tard avec les Playoffs d’Accession. 
Donc j’ai galéré un peu pour trouver 
un club. Le timing n’était pas très bon. 

Côté PRO B, je n’avais pas de propositions intéressantes. J’en avais 
plusieurs venues de N1, dont Aix-Maurienne. Là, je me suis dit que 
quitte à redescendre en N1, autant le faire près de chez moi, de ma 
famille, avec François Sence, un coach que je connaissais depuis 
Cambrai. Maintenant, j’y suis parfaitement bien, dans une région que 
je connais bien.

 ¤ Vous avez effectué une campagne avec la sélection 
algérienne, en 2005, en disputant les Jeux Pan-Arabiques 
et une CAN. Quels souvenirs en gardez-vous et pourquoi 
ne pas y être retourné ?
En fait j’ai même disputé trois compétitions cette saison-là puisqu’on 
a disputé aussi les Jeux Méditerranéens. J’ai dû faire 28 matches 
en l’espace de deux mois ! C’était une expérience incroyable. À ce 
moment-là, j’évoluais à Liévin. Alors pour un joueur de N1, c’était un 
peu mes J.O. à moi ! Ensuite, on a fait les Jeux Pan-Arabiques et on 
termine champions des pays arabes puis 4es de la Coupe d’Afrique 
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des Nations. Malheureusement, seuls les trois premiers allaient au 
Mondial 2006, au Japon. Ensuite, j’ai refait quelques campagnes, 
mais après 2009, c’est la période où j’ai eu mes enfants et j’ai donc 
privilégié un peu la vie familiale. C’est un plaisir d’évoluer avec la 
sélection, un vrai enrichissement, mais ça te bouffe quand même le 
seul mois que tu peux passer avec ta famille et te reposer un peu. J’ai 
quand même effectué une autre petite tournée, en 2012, mais quand 
j’aurais pu retourner à la CAN, je me suis blessé au tendon d’Achille. 
Et maintenant, pour le bien du basket algérien, il vaut mieux qu’ils 
donnent la place à la jeunesse du pays. 

 ¤ Vous étiez plutôt bien partis (6V-5D à la veille de Noël) 
mais restez sur une série de 10  défaites consécutives 
(interview réalisée avant le match face à Quimper). 
Comment analysez-vous cette première partie de 
saison ?
Au départ, j’étais plutôt très content de notre début de saison. 
Surtout après un exercice difficile, l’an passé, dans lequel nous 
avions longtemps galéré. Là, nous avons obtenu 6 victoires très vite. 
Top ! Le problème, c’est que deux mois et demi plus tard, on est 
toujours coincé à 6 victoires. C’est très, très dur à vivre pour tout le 
monde. Surtout qu’on a l’impression d’avoir un chat noir qui nous 
accompagne même si l’on fait tout ce qu’on peut pour sortir la tête de 
l’eau. Là, on perd des matches de très peu et on se retrouve dans une 
spirale négative qu’on essaie de casser le plus vite possible. On est 
souvent dedans mais il nous manque toujours un petit quelque chose 
pour gagner. Parfois un peu d’adresse, souvent du mental. Voilà... 
Résultat, on s’est mis en danger pour la série de trois matches qui 
arrive maintenant puisqu’on va enchaîner des rencontres face aux trois 
derniers. On aurait pu se retrouver sereins au moment d’enchaîner ces 
trois rencontres. Là, ça va être trois finales à jouer. Maintenant, il faut 
gagner, on n’a pas le choix. 

 ¤ Deux joueurs sont arrivés, vous venez de vous réunir 
entre joueurs. Qu’est-ce qui pourrait vous faire repartir 
de l’avant ?
On a fait deux réunions. Une première avec seulement les joueurs 
et le coach, puis une autre avec les dirigeants. Ce qu’il en ressort, 

ce sont... des choses positives, constructives... Face à Saint-Chamond, 
on fait un très bon match face à une bonne équipe. Mais au final, on 
perd encore (défaite de 4 points). C’est si près, si loin à la fois. On ne 
joue pas mal, mais la tête est quand même un peu touchée... Ce n’est 
pas le moment de se tirer dans les pattes et le but de ces réunions 
était bien de se remettre en ordre de marche et trouver les solutions. 
Là, il y a urgence.

 ¤ Venons-en à Aix. Quand vous revenez, le club était 
descendu en N1 pour la seule et unique fois depuis 1993-
94. Néanmoins, Aix-Maurienne est un habitué des luttes 
pour le maintien. Est-ce un avantage ?
Oui, quand même. Mais l’effectif n’est jamais vraiment le même 
d’une saison sur l’autre. En tous cas, les dirigeants cèdent sans doute 
moins à la panique ici qu’ailleurs dans ce genre de situation. J’espère 
bien quand même que ça va tourner et qu’on ne restera pas sous 
la menace jusqu’au bout. 

 ¤ Et sur le plan personnel, combien de temps  pensez-
vous encore jouer ?
Je ne me fixe aucune limite. Cela dépendra de mon corps d’abord, 
puis du fait de conserver une motivation intacte. Aujourd’hui, je n’ai 
pas d’ambition personnelle, je ne joue que pour l’équipe et pour vivre 
encore de belles aventures collectives. Je me suis prouvé certaines 
choses, j’aurais peut-être pu faire mieux mais je n’ai aucun regret. 
Le but, c’est juste de continuer à prendre du plaisir et on verra bien 
combien de temps on va pouvoir continuer.

 ¤ Et la suite ?
J’ai quelques idées extra-basket, mais j’ai quand même passé plus 
de 20 ans dans ce milieu basket et j’aimerais donc bien continuer de 
m’investir dans un club. Il y a plusieurs domaines qui m’intéressent, 
dont le management, qui correspond à mon caractère naturel. 
Encadré des jeunes aussi, même si le coaching à haut-niveau ne 
m’intéresse pas spécialement. C’est encore un peu flou. Il faut que 
je réfléchisse encore à tout ça. Et que j’en parle aussi, pourquoi pas, 
à mes dirigeants. C’est mon club de cœur et j’aimerais bien l’aider 
à se structurer un peu plus.
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